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La volonté de s’extraire de l’immédiateté temporelle ou physique et de communiquer, pour mémoriser, répertorier, classer, compter, partager, échanger, intercéder, sociabiliser entre humains et avec l’au-delà, bien avant l’écriture née il y a quelque 3.300 ans, s’exprime comme par sauts successifs depuis 80.000, 30.000 ans. Cette forme d’abstraction émerveille le lecteur d’Avant l’écriture. C’est avec émotion en effet qu’il découvre dans cette fragilité qui n’est qu’apparente, que ces signes jusque-là relégués au mieux à de l’art primitif, au pire à un tâtonnement éclairé, témoignent de l’intention manifeste, délibérée, triomphante, de s’abstraire des contraintes immédiates. 
L’autrice, professeure de philologie mycénienne à l’Université de Bologne, connue pour sa Fabuleuse histoire de l’invention de l’écriture, nous fait lire, dans un style gambadeur qui n’entache en rien le sérieux de la scientifique, l’épopée civilisatrice de nos arrière-grands-parents néanderthaliens et Sapiens. A lire absolument, si l’on veut croire en l’homme, au moins dans ses prémices.   

Jean-Marie Brandt, 11 mai 2025
   


